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Rude métier que celui de rédactrice d'un mensuel.
Lorsque vous aurez sous les yeux ces lignes, écrites

par la force des impératifs rédactionnels quelques
jours avant Noël, 1'« affaire Kopp » n'aura certes

pas été oubliée, grâce à l'obstination de celles et

ceux, dans le monde politique, dans les milieux
judiciaires et dans la presse, qui cherchent à

assainir le terrain malsain sur lequel elle s'est
développée et à y voir plus clair quant aux
manœuvres politiques qui l'ont fait éclater ; mais
l'on s'interrogera déjà moins sur la signification
symbolique du drame lui-même. C'est pourtant cette

signification symbolique qui était au centre de la tristesse, de la colère, de

l'inquiétude exprimées par d'innombrables femmes au moment de la
' démission d'Elisabeth Kopp. En tant que journal féministe, il nous tient à

cœur d'y revenir.

Reportage en Italie:
de l'émancipation
à la différence

La première conseillère fédérale de Suisse a été contrainte d'abandonner
sa fonction parce que l'exercice de celle-ci était devenu politiquement et
moralement incompatible avec le fait d'être mariée à un homme sérieusement
soupçonné d'agissements répréhensibles. Politiquement et moralement, non
pas juridiquement, puisque son intégrité à elle n'était pas mise en doute.
Quant au fameux téléphone par lequel elle a averti son mari que l'orage
grondait, il s'est agi bel et bien d'une faute professionnelle grave, mais ne

CantOnS actuelles 1 7 nous leurrons pas : ce qu'Elisabeth Kopp a payé, c'est moins d'avoir violé le
secret de fonction (que d'autres, plus adroits, violent impunément) que de

s'être solidarisée avec un conjoint au comportement peu reluisant.Genève: Végalité
fait ses premières dents
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Payer pour quelque chose dont nous ne sommes pas responsables, nous le
faisons toutes et tous quotidiennement, sous la contrainte des événements ou
par compassion, par amitié, par amour. Ce qui est injuste, c'est que les
femmes assument systématiquement le rôle de victimes expiatoires quand il
s'agit de protéger les intérêts égoïstes de leur mari. Et cette règle tacite est
encore plus révoltante quand les intérêts en question sont aussi peu
honorables que ceux de Hans Kopp.

Pourquoi ce triste individu n'a-t-il pas renoncé à ses mandats douteux
quand sa femme a été élue au Conseil fédéral Sans doute celle-ci, trop
symbiotiquement liée au milieu dont elle et son mari sont également issus,
ne le lui a-t-elle même pas demandé. Mais de toute façon, il ne l'aurait pas
fait. Pour l'avenir, il s'agit moins de légiférer sur les activités consenties aux
conjoint-e-s des personnages publics, comme certain-e-s le suggèrent, que de

casser la prérogative masculine de demander des sacrifices sans jamais en
faire, y compris pour une mauvaise cause. Toute conseillère fédérale qu'elle
était, Elisabeth Kopp s'est inclinée devant cette prérogative sans protester.

Après la non-élection de Lilian Uchtenhagen, la démission d'Elisabeth
Kopp : il semble qu'une malédiction pèse sur les femmes qui briguent le
Conseil fédéral. Ce dernier épisode découragera-t-il les ambitions féminines
en politique, comme le pensent certaines, ou au contraire, une fois le drame
décanté, le bilan politique d'Elisabeth Kopp constituera-t-il malgré tout un
précédent dont les femmes pourront se réclamer Les opinions sont
partagées. Quoi qu'il en soit, au moment où Elisabeth Kopp s'en va, rendons
hommage à cette femme, qui n'a pas fait du féminisme son cheval de bataille,
dont l'action politique a suscité chez les femmes des appréciations diverses,
mais qui a joué son rôle de pionnière avec courage et compétence.

Silvia Ricci Lempen —
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